
 
 

 
 

 
Très chères sœurs, 

Ce matin, vers 9h, 30 (heure locale) dans la communauté de Mumbai, le Bon Pasteur a accueilli entre ses 
bras et introduite dans la Maison de la joie, notre sœur  

ESPOSITO ANNA Sr MARIA AMABILIS 
Née à Naples le 11 septembre 1926 

Sr M. Amabilis a été une grande missionnaire ayant vécu en Inde 59 ans de vie paulinienne. Elle entra en 
Congrégation dans la maison de Naples, le 28 avril 1947. Elle vécut le noviciat à Grottaferrata et émis la 
première profession, à Rome, le 19 mars 1950. Dès son entrée en Congrégation, Sr M. Amabilis portait au cœur 
le grand rêve de la mission. Elle écrivait à Maestra Tecla, en occasion de la profession: “Confiant dans la grâce 
du Seigneur, j’exprime mon grand désir d’être admise dans la file des missionnaires. Je préférerais aller en Orient 
mais si les très vénérés supérieurs disposeraient le contraire je serais également contente”. Ce désir fut vite 
exaucé. Elle passa quelques temps dans la communauté de Cagliari et le 28 mars 1952 elle arriva en Inde, 
ensemble à Sr Albina Baruzzi, pour s’unir aux premières sœurs italiennes arrivées deux ans avant dans cette 
immense nation. Elles ne connaissaient pas la langue anglaise et encore moins les nombreuses langues locales 
parlées par la population mais elles commencèrent tout de suite, avec ardeur et grande foi, la diffusion dans les 
familles et la pastorale vocationnelle. 

Sr M. Amabilis se fit “indienne avec les indiens» et dès les premiers jours elle sut s’adapter pleinement 
aux usages et à la culture du peuple, tout en maintenant ses inconfondibles caractéristiques napolitaines: la 
simplicité, la joie de vivre, la laboriosité et surtout une donation et un amour sans limites. Les sœurs indiennes se 
sont senties embrassées par son grand cœur et beaucoup doivent à sa médiation le don de la vocation paulinienne. 
Puisqu’elle avait l’art d’exercer en même temps au moins deux services apostoliques, de 1952 à 1970 elle unit à 
l’apostolat diffusif et vocationnel même le service de cuisinière dans la communauté de Mumbai. Pour exercer la 
pastorale vocationnelle, elle ne faisait pas attention aux fatigues de longs voyages, sur les trains bondés, dans les 
régions du Kerala, du Tamil Nadu, du Karnataka. Et le Seigneur bénissait son engagement à travers le don de 
nombreuses et belles vocations qui des années après s’unissaient aux premières missionnaires. Elle fut supérieure 
à Mumbai, à Goa, à Bangalore, à Calcutta; libraire à Nagpur. Malgré sa culture élémentaire, elle avait un profond 
sens d’intuition et elle savait cueillir les signes des temps pour l’annonce de l’Evangile. Avec grande vision, elle 
promouvait, encourageait, valorisait les sœurs pour qu’elles puissent donner le meilleur d’elle-même dans la 
mission. Elle ne se fatiguait jamais. Elle écrivait en occasion du Projet missionnaire, en 1994: “Si j’étais plus 
jeune, je me serais offerte, mais je prie et je sens beaucoup d’enthousiasme pour tout ce qui arrive de beau”. 

Sa présence irradiait bienveillance et bonne humeur, malgré une douloureuse arthrose aux genoux qui au 
début des années Quatre vingt dix avait empirée au point de lui empêcher de marcher. En 1996 en Italie on tenta 
une intervention chirurgicale dans le but d’insérer une prothèse au genou malade. Elle rentra heureuse en Inde, 
reconnaissante au Bienheureux Timoteo Giaccardo qu’elle avait invoqué avec insistance.  

Mais le Seigneur l’appelait à féconder avec la souffrance, la semence répandue à pleines mains en tant 
d’années d’intense activité. Ses pieds qui avaient tant marché étaient désormais fatigués. Depuis plusieurs années 
elle était bloquée dans son lit mais sa chambre, toujours ouverte, était devenue le cœur de la communauté, le lieu 
de la prière et de l’offrande pour toutes les nécessités de la Province et de la Congrégation. Une tumeur à la peau 
lui donna, en ces derniers temps, d’autres occasions d’offrande mais Sr M. Amabilis ne se plaignait jamais. Elle 
était heureuse de constater les progrès apostoliques et vocationnels de la Province et pour tout elle offrait et 
souffrait. De sa part, elle était convaincue que l’on pouvait vivre “avec art” même la période difficile de la 
maladie. Et le Seigneur dans son infinie miséricorde a permis que même sa mort soit “une œuvre d’art”. Ce matin, 
les jeunes qui la soignaient avec beaucoup de tendresse, lui avaient porté le petit déjeuner et l’avaient aidée à 
prendre la douche. Sr M. Amabilis était plus belle que d’habitude. Quelques respirations essoufflées ont attiré 
promptement les sœurs de la communauté qui étaient toutes autour d’elle quand, sur l’exemple du Beau Pasteur, 
elle a consigné sa propre vie dans les mains du Père. Une vie qui a été réellement un chef d’œuvre de grâce, 
d’amour, d’humilité. 

Avec affection. 
 

 
Sr Anna Maria Parenzan 

 Vicaire générale 
Rome, le mai 2011. 


